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Nous prions nos lecteurs et 
abonnés de nous faire parvenri 
au plus tôtle prix de leur abon- 
nement de 1898, s'ils ne l'ont 
pas encore payé, et aussi celui 
de 1899 qui est maintenant dû, 
Îls-nous rendront un grand ser- 
vice et nous permettront ainsi 
de continuer l'œuvre que nous | nature est 1à pour l'accueillir. 
nous sommes donnée à accom-|  L'exilé rêve à son pays que tu par- 
plir le rapatriement des cana- nn dar Pal 
diens-français des Etats-| tu dé l'âge d'or, et l’homme s'y) 
Unis etla colonisation de nos [trouve heureux pour sy suppose 
Éhpieh Nous Atos goupablec 
espoir que notre appel sera 


monuments, sa contrée à la fois anti- 
que et printannière ; les plaisirs d'un 
Enr avide ne sont pas faits pour 
elle. 

Ici les sensations se confondent 
avec les idées ; la vie se puise toute 
entière à la même source ; l'âme com- 
me l'air, ocoupe les confins de la terre 
ot du aiel. Ici, le génie se sont à l'ai 
s0, parce que la rêverie y est douce : 
s’il s'agite, elle lé calme ; s'il regrette 
ux but, elle lui fait don de mille chi- 
mères ; si les hommen l’oppriment, la 
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N os. n'avous pas mémoire d'avoir jamais vendu, ni même vu d'aussi belle 
marchandises à des prix aussi bas, et nous espérons que notre nombreuse clin 
èle et le public en général en profiteront, dès aujourd’hui. 
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TABAC CANADIEN, 2x Favicues « HAVANA #r KENTUCKEY,” Nous 
le vendons meilleur marché, que qui que ce soit. Nous avons aussi en 
Stock le Tabao Quesnel. . 
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BINDER TWINE ! BINDER TWINE | 


Cette préparation est une com- 
binaison de médecines agis- 
sant comme toniques, stimu- 
lants ou purgatifs. 

Elle contient les drogues re- 
commandées par les méde- 
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Le froid et l'isolement du sépulcre 
à | sous ce beau ciel. poursuit moins lés 
esprits ; car la transition de la vie à 
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PREPARONS-NOUS 


. 


Depuis quelques mois l'opinion pu- 
blique dans nos Territoires commen- 
ce à agiter sérieusement la question 
de l'autonomie provinciale et à consi- 
dérer comme très prochaine l'entrée 


, de notre pays dans la Confédération 


Canadienne. Nos gouvernants d'Ot- 
tawa ont semblé cette année, par leur 
refus d'augmenter les subsides votés 
pour les fins d'administration locale, 
vouloir forcer la main à la population 
des Territoires et à ne lui laisser que 
l’aternative de prendre en mains l'ad- 
ministration de ses affaires et de la 
chose publique. 
Jusqu’à ce jour les subsides vosés 
le gouvernement fédéral ont suffi 
à rencontrer les besoins publics, mais, 
coïamie le fait est patent, nous traver- 
sons une période de transition, la po- 


pulation croît rapidement, les ‘besoins 


‘sugmentent avec elle, les travaux de 
ponts, de chemins, routes, deviennent 
‘absolument innombrables et plus coû- 
teux À mesure ‘que le pays se dévelop- 
po. L'immigration afllus dans toutes 

ee pat «des, Territoires, l'organisa- 

l: dés ‘districts. scolaires, dés dis- 


éricts de “: Btatute : Labor,” demande | 


“tins attention Iminédiate ghe n0ë gou. 
svornants de Jégine, sont. dans l'im- 
-porsibité.de : donner avec les. moyens 
leur dispoition. Donc; il faut com- 
“u ement et 


nement 
los data de «a tutelle ?: Com- 
bien y aura-til de provincest Les 


ireg formeront-ils ‘une | seule. 
1 Où sera le siège du gou- 


vernement-! - Voilà sautant de ques- 
te: ‘il n’est pas facile de 
répondre! pour le-moment. ‘Disons 
seulement qu'il-feut de l'union, de 
l'entents dé tous les esprits, de tous 
les hommes de. bonne volonté, pour 
donner à notre immense pays une 
constitution, des pouvoirs lui permet- 
tant d'avoir sa part d'influence : dans 
les conseils de la nâtion canadienne, 
tout en nous donnant les moyens de 
favoriser l'avancement et les progrès 
de la colonisation et de l'agriculture, 
par l'établissemeut de grandes routes, 
de voies ferrées, ete. ; Nous deman- 
purs ‘âé suivre de près 
la chose pub que d'ici à quelques] à 
mois et à être prêts, lorsque le temps 
sers venu, à prêter main forte à nos 
gouvernants dans l'obtentioh de no- 
tre franchise provinciale. Nous re- 
viendrons sur ce sujet. 


D 


La Presse de Montréal du 22 cou- | 


rant publie ce qui suit à l'adresse de 
notre directeur : 
Monsieur Frédéric Villeneuve, le 
nouveau dépaté local de Saint Albert 
Territoires du Nord-Ouest, est reparti 
2 matin Edmonton. Le gas 
e notre e com ns ra- 
pide, mais bien None connais- 
sons assez s0n talent, ns amour du 
ee et sa tenacité, pr Ré red 


Fer ur en en ph mis puissa- 
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Ces scrips indiens, comme on es 
appelle, sont prengue tous, aujour- 
d’hui, complètemint démoralisés et 
sont sous tous les ports inférieurs 
aux sauvages demeurés sous la dépen- 
dance du Département. 

Ces résultats que tout le monde sait 
devraient pourtant être connus de 
nos gouvernements. Et n'est-ce pas 
du devoir du gouvernement qui a hé- 
rité des riches terres de ce pays de 
sauver de la ruine les Indigènes qui 
les lui ont cédées ? 

D'ailleurs ün grand nombre de ces 
sauvagés après avoir obtenu des scrips 
resteront encore, comme l'expérience 
l’a prouvé plus ou. moins à charge au 
Département et sans qu'il ait l'espoir 
d'en former des citoyens passables, 
syant perdu son autorité sur eux. Puis, 
on le sait, une des grandes richesses 
du pays est l'élevage qui devient de 
rlus en plus important. Les éleveurs, 
qui devienneni tous . les jours plus 


BIENVENUE. 

MM. G A Drolet, Edmond B. Dro- 
let son fils avocat de Montréal et J, 
Obalski ingénieur en chef du départe- 
ment des mines de la Province de 
Québec sont arrivés à Edmonton ven- 
dredi dernier, pour faire l'inspection 
des travaux de draguage faits par la 
puissante Compagnie angiaise, qui a 
acheté de M. G. À. Droltet des conces- 
sions minières sur la Saskachewan. 

Nous sommes heureux de souhaiter 
la bienvenue à ces messieurs dans no- 
tre ville, qui devra tirer de leur entre- 
prise et de leur succès aujourd'hui 
presqu'assuré, des avantages immenses 
et presqu'incalculables.. M. Obalski, 
qui accompagne M. G. A. Droleë, est . 
ingénieur de l'école des Mines de Pa- 

nombreux, ont droit à la protection 


ris et estune des autorités les plus 

étent l ti Amsri Sri du Gouvernement. Plusieurs se plai- 
SORNPRRES CA SEE < gnent déjà de la disparition de leurs 
que. M, Edmond Boileau Drolet est animaux, et dans la plupart des cas, 
un jeune avocat auquel ses succès uni-|ils soupçonnent ces individus qui 
versitaires au MeGill ont valu la | n'ont pas de chez soi et qui eampent 


ile 4 : _ [partout. Que sera-ce si le Départe- 
pre À sun HR Om ment abandonne des bandes entières 


de sauvages incapables de se faire vi- 
| LS 


vre %.... La faim fait faire bien des 
@ La situation n’est pas rose dans les | Choses. 

Territoires. Le gouvernement fédéral 

ayant refusé une augmentation de 
subsides au gouvernement des Terri- 
toires à la dernière session, ce der- 
nier va se trouver dans la pénible | ‘Il est rumeur que le maire Préfon- 
obligation de mettre de côté un grand |.taine remplacera feu le sénateur Bel- 
nombre de travaux autorisés par la lerose, au a ER 

législature. Nous croyons savoir que 
Je gouvernement fédéral veut, que les 
Territoires du Nord-Ouest, soient éri- 
gées en province sous le plus court 
délai. Et de fait, il nous faut un chan- 
gement quelconque et tout change- 
ment ne saurait être qu'une améliora- | Rumeurs politiques : 

tion sur le système actuel. L'an pro-| On dit que sir Henri Joly de Lot- 
chain, il faudrait $400,000, pour faire | binière sera bientôt nommé chef de la 
les travaux dbsolument nécessaires rem canadienne à l'exposition 
dans les Territoires et nous n'aurons | 

que bugtl de 840900 50,000. | ont à ve doi, 
IL faut donc se préparer à l’afenir et|la rumeur, son portefeuille de minis- 
la seule issue possible à 14 crise, 14 | tre du revenu de l'Intérieur, mais 
seule orientation À donner à l'opinion |#vec l'entente qu 
publique, c'est l'autonomie provin- | France il aûxs don. 


Un ami des Sauvages. 


ECHOS ET NOUVELLES 


nonce que l'hon. M. Tarte va de mieux 
en mieux et qu'il s ’embarquera très 
probablement à la fin du mois pour 
revenir au Canada. 


cm EU 


ciale avec toutes s0s prérogatives. ge Hiuinihes po : 
Nous reviendrons prochainement sur | Henri, dans le 1e œbiaat 
cette question. TRS 
Six Louis H, Davies, ministre de 
la marine et des pêcheries, a’ déclaré 
TRIBUNE LIBRE au cours d'une entrevue que M, Lau- 


rier et lui partiraient sous peu ur 
l'Angleterre. eu 


Le 21 Aofl, re spe tn su- 


: gas HE jou ee 
gnée d'un par er ume. ou du: nom et p t- 
véritable de qui dévra en | paraissait en bonne santé, 
nine nedinibie d EM Dar Ton! 
me ne ne 
Unis 8 plate à ee | “ 
DES SAUVAGES EN DANGER me e de Rémaerdd K 
M Août, 1899, 


Nous félicitons le gouvernement 
er D. une Commission ad 
accordera, l'automne prochain, a 

ù l'ouest canndien 
É 2, mt de PI S'était | erands Sgen Mimi o de 

Le public aurait ce f vu dan dat 1 OT 
genie rem À ER 
torisée à n’accorder ces scrips’ qu'aux | .L'Ouser Caxanre un bon petit 
métis et qu'elle eut er a de les journal que nous 


toujours 
refuser aux pan ui vivent dans ra moùs apprend er: Wie. 


Le a, AE | AURA PE REA ; ft 

M. A. 8. Hamelin, Canadien-Fran- 
çais de Montréal gi visiter 
a fait À son refour de 


les Réserves sous peniente du 
Dépariement, : 


La plupart. des sauvages pourront Taut mieux ! tant mismé :1-“Ls Tri- 
prouver, en effet, devant la Commis- | buns de W. LAPDI 
sion qu'ils ont du métis, et DURE: 
saut nue de out it aux RTE UE 
grand nombre #6 pro- \ : Le soul moyen 


rt dass on bis mpltsmit ot'ntost 
: est pro que ‘nous : verrons, ‘La ot: 

Pt dm Lt D Gr 
sauvages de toutes les peer aban- nus ns 


de ps qu’ ds nt à or à 
sn D Vin Mariani, . 
le nombre de_ces | sf nowrrissqnt, renforcissant, sou |. 
muvages que le Département s éban | ons ef pu fraichissant ; 4 est très 
et qui maintenant traînent une vie dire us U 


a D ae Enes 
vos harseler ceux de leurs parents ou tion et l'assimilation de la 


I 
| 1 2 0 érer À Cp à qui le Département s acoor- a renforcit pq et 7 
dans le Nord-Ouest, En 1885 et 86, un. grand nombre | corps ef an corvets. Il le 
< do marges ont bte de sang, reposs les nerfs, et donne de 
énergie à tout le système. 
Nos en allant acheter un | Que sont-ils devenus ! Sur le nombre 
article dans les colonnes de | peut-on, au moins, citer quelques fa- | Vendu par les Pharmaciens et les 
notre re qphes au mer-| milles qui cv) réal À 0 ir un Epiciers, 
: # J'ai vu votre annonce | chez-soi passa = seule, Seuls Agents Cannda 
däns “ l'Ouest Canadien. ” Cela vous | On ne ve mit D ob MS une seb y 4 
donners peu de peine, et nous rendra hr de temps à autre, man- Latrence A. Wilson & Co. 
ua an vice pale. MONTREAL. 


Un tag re reçu de Paris An: | 


son retour de |‘ 
Sénat. 


Magasin Populaire 


Le Magasin Populaire a toujours en main l'assortiment 
plus complet et le plus à portée de toutes les bourses. 


SES MARCHANDISES  SECHES 


Sont à des prix modérés et hors de compétition, 


LES DERNIERES NOUVEAUTES 


Sont reçues et étalées. Elles sont admirables d'élégance 
et de qualité. 


ETOFFES A ROBES 


Dans toutes les nouvelles nuances, tout ce qu'il y a de 
dlus “Chic” pour costumes de printemps. 


INDIENNES NOUVELLES 


Un choix immense, ainsi que dans les 
FLANNELLETTES. 


Assortiment complet de Hardes Faites et Chapeaux pour 
Hommes, Femmes et Enfants. 
NOS EPICERIES sont des meilleures manufactures. 


NOS PROVISIONS sont des plus fraiches et des 


mieux choisies . Venez nous voir. 


LARUE & PICARD, 
La Cie: Marks, Clavet, Dobie, 


[LIMITÉE.] 
EDMONTON, ALTA. 

Cette Compagnie ayant décidé, pour le présent, de ne s'occuper que d 
ses affaies de l'Est, Port Arthur, Fort William, etc., offre en vente au public 
d'Emonton, SANS RÉSERVE, bien entendu, tout son stock de de 

GROCERIES, FERRONNERIES ET QUINCAILLERIE 


‘ Au prix coutant. 
Ne l’oubliez pas, 


Cie, MARKS, CLAVET, DOBIE Limitée, | 
Première Porte à l'Est du Magasin Blowey. : 
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. Montres; Horioges, Agents et ga) FO: 
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pr perles ph kr et des Pnnasury 4 Cut Le avr 
ont été complètement ruinées Vita 2x 75 
tés.ou par dos apprentis. eu vor travaillé N able s dragon. Vox 
teries et des Montres pendant 19 ans dans des boutiques en 
ues unes de plus grandos cités d'EUROPE, des FAUNE du pra 
À et. j'a qu diplômes et d'excellents ts, pour, mon 
‘l'habileté dans le travail des mécanismes prouvant que je suis maitre dans mon 


art, j'ai fait de cettre branche de travail une spécialité et j'y donnerai ms - 


plus saupuleuse attention, : Tout travail qui me sera. confié sera exéçuté avec 


prnrine et avec Je plus grand soin, : avec une e pour douse mois. 
e ferai tout en moh rm ir à ansurer la confiance de tous eh me 
TEE Ps Lane" a nr es 
: 074 Votéerespectueux, 
8. NANKIN, ‘Horlôger et: Bijouter paie 
«té uv Ds de Pot 


= F5 


_ Ayez l'oeil surles qualitees imaipesonhles den. 


JOHN DÉÉRE 


Dh TOUTE DÉSCRIFTION. : 

Les sr ot les Moisonnenses “  DEERING, ” par eur. facilité d 

here cr CE ST ST 

p RER 
La Cie d'Instraments aratoires “ DEERING, ” 


sg tous les produits de ferme. , , 
.Thé re ‘Implement Go. 


‘Rue Quéen, - 
ISSUE n 


A été Life,” 
La “Ontario Accident”. ’ 

LaNorwich Union Fire, | Ecurie de Louage, 
La *Caledônian Fire” Charroyage Local, « 


Toutes marchandises à 
W. Le ooPer, mars : : 
Wa Mar. JAIKEN. 


M. MoCAULEY.. 
Buresu—Bâtisse du Bulletin] Boite, B. 14 Telephone, 


Edmonton. 


Compagnie de. Trans" 


port d'Edffonton. à 


Edmonton Alberta. 
tend 7" 


? 
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NOTES LOCALES. 


M. D. MoNicol vice-président du 
C. P. R. est à Calgary. 


L'exposition automnale de McLeod 
aura lieu les 27 et 28 Septembre. 


M. Fred. Ross de la société Ross 
Bros., est de retour de son voyage à 
Banff, 


M. Reinhold Matz est de retour 
d’une partie de chasse à Vally John- 
son. 

Leurs Grandeurs Mgrs Grandin 


et Legal de St Albert étaient en ville 
mardi dernier, 


7 John Kennedy du Poplar Lake a 


été nommé gardien de feu pour les 
Territoires du Nord-Ouest, 


M. Eudore Voyer a loué la maison 
de Madame Béliveau qui doit prochai- 
nement partir pour aller demeurèr ‘à 
Winnipeg. 


. La pluie de dimanche dernier a fait 
monter la rivière de trois pieds ; mais 
nes nous espérons que ce palit 
déluge touche à sa fin. as 
M.Jules Royal, l'agent pro-tem, des 
terres de ia courfane nous dit que du 


ler janvier au 23 août, 100 ‘ home- 
steads ”” ont été entrés. ps 


MM. VW. H. Martin et Cie vien- 


nent de recevoir un magnifique as- 


sortiment de valises qu'ils vendront à 


meilleur marché qu'ailleurs. 


“départ pour le Sud. 


M. Eugène Gibéaulé fils de notre 


ami M. Tancrède Gibeault, s'est em- 
barqué mardi matin pour Montréal 
d'où il se, rendra à Joliette pour :y 


continuer ses études classiques. 


M. Eudore Voyer désire informer | 


ss clientèle qu'il ‘vient d'être. nommé 


agent local 
compagnies d'assurance aur la vie et le 


feu et qu'à l'avenir il ne s’occupera 
que de ce genre d'affaires. : : °:! 


Au cours de la dermiète inondation | 


ls pont traversant le White Mud 


Creek à huit milles de Victoria fut 
complètement couvert. d’eau ; : mais 


ARMOR LE in 06 sueun 


? 


M. Heivé J. Girard est sorti de 
1 tal ces jours derniers où il & 
‘suivi un traitement pour une assez 
. Girard doit 
pärtir ces jours-ci pour aller prendre 
quelques jours de vacance en campa- : 


grave indisposition. 


gne, à Morinville. 

MM, Larue & Picard expédient 
toujours en grande quantité des mar- 
chandises au Petit Lac des Esclaves 
où ils ont un in. C'est un bon 


signe que nos amis font d'excellentes 
affaires là-bas. Nous les en félici- 


à tons; : 


de cette fête en vénant nous honorer 
de sa présence, de 


: M.J.Æ. Marcoux, de ld 


. Mass, ancien Vice-Recteur de l'Uni- 


versité Laval à Montréal est en visite 
actuellement dans notre contrée. M. 


CN 

LL y eût présen tion d'adresse, et 
eh 3 Du a 
iées à la circons- 


pour deux importantes : 
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eommencera le-15 Septembre. 


le rejoindre au printemps, 
souhaitons la bienvenue. 


M. J,. H. Ross, commissaire des 


Travaux Publics de Régina et A 


McKenna commissaires du Traité de 


l'Athabaska et de la Rivière la Paix 
sont de retour du Nord depuis lundi 


soir. Un succès complet a couronné 
les efforts de la commission, sauf au 


Fort St John où les sauvages Castors 
ne se sont pas rendus à l’anpel des 


commisseires et-ont- refusé tout traité. - 


MM. Ross et Mckemna ont pris le 
train ce matin pour Calgary. 
unmemmess: | meme 


STONY PLAIN. 


M. Joseph Charbonneau a définiti- 
vement quitté Edmonton pour venir 
démeurer dans notre localité. 


À l'avenir les premiers lundis du 
mois, il y aura marché chéz M. D. 
Brox ; par conséquent, avis aux cul- 
tivateurs qui auront des produits à 
vendre. S 


Le récolte est très belle à Stony: 


Plain, quelques jours-de beau temps 
suffiront pour la mûrir complètement. 


Si la température est favorable nous: 


aurons, un rendement des plus satis- 
foisant. 


M. Benjamin Simon fêtait diman- 
che dernier le 21ème aniversaire de sa 
naissance. À cette occasion eût lieu 
une magnifique soirée qui s’est prolon- 
gée jusqu’à l'aurore lundi matin. 


MORINVILLE 


Les travaux de l'école que fait bâ- 

tir M. Jolicœur, notre dévoué curé, 
avancent rapidement. Nous avons 
tout lieu de croire que les portes en 
seront ouvèrtes d'ici à quelques se- 
maines. EE SEAT où 


Le compagnie qui fait actuelle- 
ment construire le moulin à farine 
fait de’rupides progrès, ‘Nous espé- 


rons que tout sera en opération: bien- | : : 


tôt. : Nous sommes heureux de eons- 
tater cet avancament et nous en féli- 
citons les dévoués promoteurs. 
STE LA à 7 


RIVIERE QUI BARRE 
LA récolte ost en pleine opération. 
M. P. E. Constantin est à we “pi 
coñstruire un" 
reg 


Le rendement sers considérable 
celte année à la Rivière qui Barre, car 
la pluie n’est pas tombée à cet endroit 
en abondance comme à Edmonton et 
ailleurs, {st 1 

Precieuse ressource 
Par les températures inconstantes, 


Une maladie grave ne débute js- 
mais subitement : elle est ‘ones 
ies 


068 ‘; la fatigué survient rapide- 

ment ; on sessoufle vite ; on redou- 

ns les exercices physiques ; 20 Dimi 
u ; la di 


d'enrayer le mal. Un régime suivi 
aux Pilules de Longue vie du Chi- 
miste Bonard aura pour effet de rele- 


dé fortifier les tissus ét dé revivifier 
le sang. On trouve ces Pilulés dans 
toutes les bonnes pharmacies à raison 
de 50c la boîte. Envoyées par la malle 
en s'adressant à la Cie Médicale Fran- 


co-Coloniale, Botte 383 Bureau de | 


Poste, Montréal, ou 202 rue St-Denis. 


La chasse aux poules de prairies 


BiLeon Deschônes de Sanford Maine 
est arrivé Jeudi pour se fixer sur 8a 
terre à Morinville, sa famille viendra 
Nous lui 


le aa me 
dans les 30 “exemplaire du ‘1 


La lutte pour la vie 


La lutte pour la vie, 1 : nécessité de 
combattre sans trêve, sans interrup- 
tion possible de cette luive de chaque 
jour, n’est pas sans avoir une influen- 
ce considérable sur l’état de la santé 
générale et qui se traduit chez les uns 
par la maigreur, un teint pâle un peu 
olivâtre, de l’exubérance, de la nervo- 
site ; chez les autres par une excita- 
bilité évidemment maladive, de l'irri- 
tabilité à certains moments, des rires 
sans joie, des pleurs sans douleur, A 
tous ceux et celles qui souffrent de 
ces misères, nous conseillons de pren- 
dre sans retard, les Pilules de Longue 
Vie du chimistes Bonard, et dont ta 
formule est approuvée par la Faculté 
de Médecine de Paris. Dans toutes 
les pharmacies à raison de 50c la bot- 
te. Envoyées par ls malle en s'adres- 
sant à la Cie Médicale Franco-Colo- 
niale, boite 383 Bureau de Poste, 
Montréal, ou 202 rue St-Denis, 


L'ANERIE DE L4 SAISON CHAUDE 


mp | 


L'été agit sur notre organe à la fa- 
çon du climat chaud ou tropical, 
c’est-à-dire que la chaleur affaiblit le 
saug, smoindrit la vitalité, De là, 
le manque d'’appétit, des palpitations 
de cœur, de l’échauffement des baille- 
ments, des crampes d'estomac, de la 
faiblesse, L'exercice physique de- 


{vient dans ces conditions extrême- 
meut pénible, et, sans exercice, la nu- | d 


trition se compromet encore davan- 
tâge. Iln'est pas donné à tout le 
monde d'aller se réfugier au bord de 
la mer pour se reposer et se refaire la 
santé, mais on faisant un usage judi- 
cieux des Pilules de Longue Vie du 
Chimiste Bonard, on aecomplira, à 
très peu de frais, sans déplacement et 
sans changement à ses habitudes, le 
même résultat supérieur, toujours cer- 
fain. 


boîte’; envoyées par la malle en s’a- 


dressant à la Médicale Franco-Colo- 


niale No 202 rue St-Denis, Montréal. 


_'LEST. NICHOLAS. 
111 Sommaire du No, 363 Août, 1899. 


Fauvétte au Nid (Henriette Berançoh). — Les 
de ie d'Y e oi fes 


vonne {François hamps) CA 
sn R É pes et 
‘Arès de Dé nor GE Dupin moe desire 
ni ux TR 


lettres.—Tirelire aux devin 


IMüstrations par Breu' d'Amour, L. Saint, Paul | Bernard 


Sémant, A. Birch, etc. 


Gene 
EUDORE VOYER 
Agent Général, 
Edmonton, Alta. |, 
©0600 


Beni Agent d'assurance Canadièeu-Fran- 
mis, pour le nord Alberta, sur la Vie et 


Fe mg Aa © = at 
+ 2 


2 i A ‘ ui h 


LE MONDE ILLUSTRE. 
j'F1 s —_“——. ‘ 
péullieloné des meilleurs romanciers 16 pages 

de texte et d'illustrations, ( 
# PRIMES, 
mois à Érontréat et da 


ants se fait tous 
sont payées 


RE Est te ; Illustré. 


Abonnement, payable d'avance : 


1an. $ 3 00 
6 mois è ‘ 1 50 
“ax? “« 10% : 


BERTHIAUME & SABOURIN, 
42 Place Jacques-Cartier, Montréal. 


À ceux qui veulent se faire un 
ver l'organisme, de réveiller l'appétit, | 


* chez soi ! 


Aver-vous jamais considéré :— 
lo. Que le District cole d'Ed- 
mônton est entouré par la zone d'or 
ui s'étend du Kootenay, Cariboo et 
Gate au Klondyke et du Klondyke 
à Keewatin. ; 
20. Qu'Edmonton est le jardin d 
ces champs d'or et aussi fertiles en ri 
chesses les que régions minières 


lé sont en minéraux. 


30. Que celui qui tirers le plus 
bénéfice de ces richesses sera le 
cultivateur d Edmonton, qui devra 


| nourrit ces populations! 
‘|, Pamphlet 


descripteur du district et 
de ces ressources, et des routes d'Ed- 
monton au Klondyke, 50 centins. 
N.B.—Les plus belles terres et fer- 
miès du district en vente à l'agence 


COVWIE, 


‘ Immeubles-—Mines-—Assurantes 


Dans toutes les pharmacies 50e la | des 


Fi 
rie Ch. Del 
et, chez tous. les 
et Départe- 


NO: 58, 


AVIS PUBLIC 


DE LA 


BAIE D'HUDSON, 
(INCORPORÉE 1679) 


Marchandises de Choix, 
Prix Réduits, 
Attention Polie, 
Livraison expéditive. 


LES SOUSSIGNÉS ayant été nommés com- 
missaires, par le Gouvernement du Canada vour 
traiter avec les Métis des Térritoires du Nord- 
Ouest, donnent par les présentes avis au public, 
qu’à leur retour du district d’Athabasca en Oc- 
tobre prochain, ils annonceront les lieux et da- 
tes, auxqueis ils donneront rendez-vous aux 
Métis des parties habitées des Territoires du 
Nord-Ouest et, émettront des scrips pour les en- 
fants des Métis nés, entre le 15 juillet, 1870 et la 
fin de Décembre, 1885. 


JAMES WALKER, 
ARTHUR COTE, 
Commissaires pour les Métis, 


# A SA LU ne nn 
PLSHANUECEE IS 
NTETTS =: 


7 US Nous ne sollicitons pas votre 
souaique pans Lipenos pour Lo ne à cause de nos 220 
couper le bois sur les terres s d’ i i 
du tr or ge [années ‘expérience, quoique 


: 9 [cette longue . gestion de 
Distirot de l'Alberta. notre commerce ét de ,ños 


affaires fournissent à l'acheteur 
ample garantie de bonne foi et 
d,un juste ‘traitement; ceper- 
dant, comme nos affaires sont 
conduites d’après les meilleurs 
principes du commerce, et 
: | Comme nous étudions continu- 
au nord plus ou moïus à partis dé point de dé | Clement les besoins de notre 

clientèle, nous sommes dans la 
meilleure position pour mettre 
devant vous des marchandises 
choisies aux prix les plus bas. 


DES SOUMISSIONS cachetées adressées au 

sousigné et portant la suscription : ‘ Sou- 
mission pour limite à bois 864 ’ lesquelles de- 
vront être ouvertes le 24 Août 1 


sur une banque incorporée en faveur du ir td 
Ministre de l'intérieur pour le montant que l’ap- 


pliquant desire er pour une licence. ; We ° " 
DE ec on par télégraphe ne sera | Assortiment complet et géné- 
F JoHN R. HALL, Secrétaire, : ral 
Département de l'Intérieur, 
Ottawa 8 Août, 1899. Les Lis 
— Marchandis èch y 
ZAx7is. Vêtements, ; 

T par les prése ormi Provisi ements 
EX Rae ass aensenne | - Hrovisions et Accontrements 
tion sera faite au Lieutenant, Gouverneur en | POUr [lineurs, 

Conseil pour ur Xe ed à Patentes sous le Sceau 
e 


Souliers et Chaussures, 
Tapis et Rideaux, 
Prelats et Linoleume, 
Vaisselle et Verreries, 
Epiceries, | 
Vins, Liqueurs et Cigars. 
Le tout de valeur garantie 
Au Magasin de la 


BAIE D'HUDSON. 
STOVEL. € STRANG 


FERRONNERIE & QUINCAILLERIEN 


u , incorporant 
nes ci-dessous tionnées et tout 1- 
voudraient Mevenie actionnaires a 


qui de 
DRASS DE Lee 


nancé, 

ù #gu Coaporatif da le dite Con sera 

“Ya Ge de oulins de Beaumont, Limitée.’ 
pcs le ace d'afnises d'la dite Cous- 


5 


MOST € NOUL 


Gros et Detail. 
[Nos célèbres “Disc-Harrowsf| DU MTS 
nos Charrues, nos ‘Binders|Peintures, éntase 
“Champion” n'ont pas de pair Huiles, 
{snr le marché! Vitres, 

Poëles et Fourneaux. 


Nos Buggies de la célèbre 
Compagnie. Heney sont les 
meilleurs ; ils sont expédiés 
directement de Montréal. 


«Nos fameux wagons Wood- STOVEL & STRANG, 


stock sont incoômpärables. 
£a vente choz FROBT & WO0 D | Bu® Principale Edmonton. 
A. Cristall, 


Notre assortiment est.main- 
tenant complet. Venez. .et 
comparez nos prix. 


Agents à Fm onton, 


Kelly & Beals ES En 
Praderie Péggeral | "ME gross 2 


À l'ancien magasin de Jas. Gibboné, 


Marchand de Tabacs, Un assortiment complet et choisi de 
Cigères. et Tabacs de qualité supé- Rye, . 
Grand ÉCRITES e + 
ÉÉSERSE) Mes 
chous,”” Scotch Whiskey, 


Aussi assortiment de Canifs, Musique à bou- 
De ne + us, Com: s pour le Whist, 


pteurs 
de Montréal, Toronto, Winnipeg et | Aux prix les plus réduits, 
cha es rate de Montréal, . , 
Vis-à-vis la Banque-Jacques-Carsier, Les meilleures valeuts pour 
ÉDMONTON _  ARBERTA | le même argent, : 
TEINTURERIE D'EDMONTON 
math M: HERBERT LAKE, Chi- 
F. MAYERHOFER, Propriétaire M. 0m de 
Près des atitissdhs la Cie Electrique. qualité su 
is À pm de bureau : 9 am} 
Ron gl ne eme Bâtisse Taylor, Edmonton. 
EDMONTON GRANOLITHIC 
WORKS. P. Wagnei, 
Manufacturiers de Monuments, en pere TAILLEUR FASHIONAELS 
Demandes nos pris avant de doones vos] . Satisfaction gérantie. 
D den + supérieure 
A RMSTEONG & PARSONS, [Ovvrage de. eslié c 
Bâtisse Columbia, venue Jasper, EL MONTON. 


COMPAGNIE 


; pres ; elle n'était point une men- 
RUE ur 
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La pe des champs 


VOL: 2 > 


REFLETS SUR LA SOMBRE 
ROUTE. 


—s0on village à elle, évidemment, le 
terme de son épuisante course. Posé 
très haut sur un fond de montagnes 
et de forêts qui venait subitement de 
s'élargir, il se dessinaît en silhouette 
ancienne, maisonnettes noires et clo- 
cher noir, d’un style basque d’antre- 
fois ; tout cela, immobile sans doute 
depuis deux ou trois siècles, vieilli 
côte à côte, lentement effrité ensemble 
par les pluies et les soleils ; et tout 
cela, —arrangé comme avec un art su- 
périeur, pour ie plus grand plaisir des 
yeux. 

Cependant le charme de ces cho- 
ses est presque uniquement réservé à 


‘ trument, en savent 
De ce nouveau volume de Pierre ; 


Loti nous détachons la délicieuse pa- 
ge qu'on vs lire : 


Le laboureur n'est pas méchant : 
L'air qu'il respire rend honnête : 
Il sait qu'aux bornes de son champ 


Vies FEmue Le désir qu'il poursuit s'arrête. 


O fortunatos nimium, sus si bons nos- 
[cint, Agricolas ! 

O trop heurrux cultivateurs, s'ils sa- 
[vaient apprécier leur bonheur ! 


Toute courbéo, toute cassée, por- 
tant sur le dos une charge énorme de 
bois mort, cheminait la pauvre vieille, 
le long d'une route de montagne, dans 
la splendeur du soir d'été, 


Le lieu était solitaire, où je la ren- Cu aui ait mne rérité:il y 0. dans 


qui nous émerveillent. 
lorsque, dans ls silence des beaux 
soirs nous percevons les mélodies des 
sphères, aussitôt nous pensons à l'ar- 
tiste divin qui imprime à tous ces 
mondes leurs roulements harmonieux 
et qui fait marcher avec ordre la 
grande armée des étoiles 


d’une lyre ou d’une harpe nous par- 
vient aux oreilles, aussitôt nous pen- 
sons à l'artiste dont les doigts déli- 
cats, en touchant les cordes de l'ins- 


tirer ces accords 
De même, 


Fr. À. H. B. 
des fr, prêch. 


Au k ille ans est encore aujourd’hui 8 #0 e— 
contrai ;—solitaire et beau comme les | des étrangers, à des délicats et des ut À 6 
; PT : s k t-être, parce que les change- 
Sa qu lee Da où Qu run qu pee; obappe eux En use umo US | LE CHAPEAU À L'EGLISE. 
? 


hommes qui sont nés là et qui y mou- 
rent. Et ces lieux d'aspect idéal 
renferment beaucoup de tristes exis- 
tences  végétatives ; quelquefois, il 
est vral, d'exubérantes et saines jeu- 
nesses,— mais si brèves, —et aussi tant 
de vieillesses hâtives, lamentables et 
délaissées...…. 


J'avais ralenti mon allure de pro- 
menade, pour ne pas m'éloigner de la 
traînante bûcheronne ; je cheminais 
presque à ses côtés. 

Et ncus entrâmes ensemble dans ce 
village perdu, à l'heure délicieuse da 
soir, au jour mourant, un peu avant 
l'angelus : deux ou trois petites rues 
sombres ; deux ou trois petites bouti- 
ques d’espadrilles, d’indiennes, de har- 
nais pour les mules, d'objets primi- 
tifs et rudes ; puis l’église vénérable, 
avec son cimetière et son jeu de pau- 
me. Et, partout alentour, séparé du 
monde, cet antique groupement hu- 
main, les solitudes silencieuses des 
Cantabres et leurs grands bots de hé- 
tres. 

Donc, je n'aurais rien fsit pour la 
vieille que le hasard m'avait donné 
comme compagne de route. Elle ai- 
lait se terrer là, au fond de quelqu'’une 
de ces maisonnettes obscures, poser s0n 
fardeau dans un coin ; puis, mal ac- 
eueillie sûrement, rabrouée par les 
uns et les autres, ainsi qu'il arrive 
aux veillards qui ne travaillent plus, 
elle se jetterait sur son grabat pour 
la _ 2 demiain " et d’aïeule 
inutile, qui attend mort, recom- À 

; ir d’adoucisse. | Ce qui vous entoure respire le calme 
met A ten M à l'heure | dans la force, le bién-être dans la con- 
de l'angoisse et de la cortorsion fina- fiance, C'est une hormonie de sons 
les... Oh! la malheureuse vieille | t de couleurs qui vous charme et 
au si bon regard, quelle pitié cepen- | "ous séduit: ‘Votre champ est semé, 
dant me restait au cœur, pour avoir Vous voyez déjà poindre les premières 
entendu, dans cette montée de la rou- | tiges qui promettent la riche saison 
te, son grand soupir de fatigue ! prochaine, aveo la volonté de Dieu.{. 


de vie font encore ressortir davanta- 
ge l'inappréciable paix, le caline bien- 
isant de là vie des champs. 

Il est peu de mes lecteurs qui ne con- 
naissent point la vie de la campagne ; 
la plupart même y sont nés et y ont 
été élevés, Causons donc ensemble, 
pre quelques instants, de ces 

Îles années que nous avons passées 
au millieu des travaux salutaires et de 
plaisirs robustes de la vie champêtre. 

Il nous en reviendra comme une 
bonne odeur de terroir qui nous ré- 
conforteru et nous fera oublier pour 
un moment la plate et épuisante exis- 
tence des villes qui nous use et nous 
brise, bien avant le temps fixé par la 
bonne nature elle-même. © les beaux 
soleils matinals montant dans l'air, re- 
posé et parfumé par toutes les saines 
émanations du sol que travaillent les 
sèves et les sucs féconds du printemps! 
O les flamboyants couchers qui 
empourprent l'horizon par les soirs 
tièdes qu'embaument les fleurs nou- 
velles et les jeunes feuilles aux nuan- 
ces si tendres et si délicates. 

N'avez-vous pas senti, en vous pro- 
qenant à trâvers les champs et les 
mois, un mystérieux frisson de vis 
bui penètre et sature tout votre être | 
N'avez vous pas éprouvé cette espèce 
d’effervescence qui soulève votre es. 
vritet vous emporte à des aspirations 
pue hautes, à une fraternité plus | pes 

,à une bonté qui semble mon- 
ter de la nature elle-même pour vous 
envahir et réchauffer votre âme ? Tout 


nées espagnoles et de leurs forêts 
vertes, De tous .les côtés, les cîmes 
superbes, tranquilles et inviolées sous 
leur silencieux revêtement d'arbres 
montaient vers l'infini du ciel. En 
bas, dans un vallon, une rivière s'é- 
tondait en miroir, ne réflétant que des 
branches de lierre, des fougères, des 
fouillages, de fraîches verdures de 
juin. Etla magnificence des fleurs, 
dans ce tiède pays d'ombre et d'eaux 
vives, avalt quelque chose d'inusité et 
de pompeux, comme pour le passage 
des reines et des fées 

Mais la. pauvre vieille, qui s’en al- 
lait toute cassée sous son fardeau, ne 
percevait rien par ses yeux moines, 
de cette fête des choses. Vers quel- 
que gîte de misère, où son retour se- 
rait, sans sourire et sans joie, elle se 
hâtait péniblement, d'une allure épui- 
sde, la tête basse et le front marqué 
de deux plis de souffrance. Et son 
ait était si honnête, si honnôte et si 
bon ! Si humble avec cela, si humble 
et si définitivement résignée | Tout 
au bord de lu route, elle s'était rangée 
par politesse, me voyant arriver, eom- 
me pour mettre plus de respectueuse 
distance entre la vulgaire créature 
st pensait être et- le passant de 

stinction que je rais pour elle, 

Mon Dieu, que faire pour l'aider 
un peu, la si humble vieille? Voici 
qu'une pitié soudaine me venait au 
eœur, parce que j'avais rencontré son 
bon regard souffrant, Mais quoi, pour 
ne pas l’humilier davantage, comment 
m'y prendre} Ce faisceau de bran- 
ches, si douloureussment porté sur 
son vieux dos, représentait ure va- 
leur dérisoire, et il eût été bien facile 
de lui dire : 

—Jetez-le, bonne vieille, et accep- 
tez À la place ces pièces blanches. 

Jé cra T4 cependant dela blesser, 


les du beau sexe. 


cheveux, et je cra 


pasteur. 


Un pasteur anglais, aux Etats-Unis, 
voulant imiter les directeurs de théâ- 
tres, résolut d'exclure aussi de l'é- 
glise les chapeaux de femmes, Mais 
très ingénieux, il imagina le moyen 
suivant pour arriver à son but. 

Le dimanche, avant d'aborder le su. 
jet de sa prêche, il commençs ainsi : 

—Je ne crois pas qu'il faille prier 
les dames d'ôter leurs chapeaux, car 
elles pourraient prendre froid... 

Aucun mouvement parmi les fidè- 


—Je ne crois pas, continue le pré- 
dicateur, qu'il serait bon de les en 
prier, parce que beaucoup de fdames 
sont coiffées de telle sorte qu'en enle- 
vant leurs chapeaux elles pourraient 
paraître moins belles... 

Vive émotion. Uu 
de dames et de jeunes filles s’empres- 
sent d'ôter leurs chapeaux. 

—Et pour une ‘autre raison, conti- 
nue le pasteur inexorable d’une voix 

lus forte ; quelques-unes des femmes 
ci présentes pouriaient avoir de faux 


qu'en enlevant 


leurs chapeaux elles n'enlèvent leur 
chevelure en même temps... 

… Une protestation formidable s'élè- 
ve de tous les coins de l’église et tou- 
tes les femmes, toutes les An filles 
enlèvent précipitamment leurs chs- 


L> & 

Depuis, paraît-il, on ne voit pas 
l’ombre d’un chapeau féminin dans 
le temple desservi par l'ingénieux 


Les directeurs de théâtres pour- 
raient peut-être, imitant cet exemple, 
faire faire une annonce analogue tous 
les soirs, avant le lever du rideau ! 


Vous avez fait votre part, À la 
sprès tant de peire qu'elle avait dû | Mais, an bout de rue la déserte, : : 
prends PO Fomawer na à ape co | voial qu'an peit onfant paru, tt | orne sat ransaves bian que le Puo | Sur ls boulorard, un groupe s'o 
les-dins | 4 iJe.lare- | nant sur les pavés de pr | Bar , fn pag 
d'ailleurs et moins j'osais of- | ayant l'air de Date: e venir au- vidence n'y manquera pas. C'est co | formé autour d'une petite fille de deux 


ui fait votre force st votre indépen- 
uCe. 

Car songez-y bien ; à part le 6, 
la douceur et la salubrité des ps 
vous avez encore {a vie la plus noble,ls 
plus indépeniante qui se puisse con- 
covoir, fait, vous ne relevez ab- 
solument que de Dieu lui-même ; il est 
votre seul. Seigneur. Ils avaient 
bien compris cela, les anciens qui vou- 
laient qu'un fils de noble famille ne 
pût ere pra déchoir, que trois 
états de vie ; 


it üne aumône ; ses vêtements xa- 


devant d'elle. Et, dès qu’il l’eut re- 
piéoés | paraissaient encore décents et 


connue, il prit sa course, lui tendit 
les mains en disant : “ Amona ! ” qui, 
en basque, signifie : ‘“ Grand'mère ! ” 
c'était un pauvre bébé de deux og 
trois ans, dépenaillé, souffreteux, bien 
vilain, qui pourtant ‘lui rersem. 
blait” : la même expression qu'elle, 
les mêmes yeux, honnêtes et bons. 
Petii être qui commençait, en sou- 
tiant, une vie d'humbles et constan- 
tes misères, pareille à la vie que son 


cieusement. 


ment, mais plutôt quelque 
aieule d’une modeste ferme, quelque 
obscure trayailleuss des champs, usée 
À la peine ; quelqu'une de ces grand’- 
mères dédaignées dont les âpres pay- 
sans attendent la fin comme une dé- 


à personne. 


persuasif. 


vous a baptisé ! . 


ou trois ans, qui, égarée, pleure silen- 


En vain, demande-t-on à l'enfant 
son adresse, son nom. Elle ne répond 


is M, Prud'homme qui s’est ap- 
proehé du groupe, essaie d'être plus 


—Voyons, mon enfant, ‘comment 
vous appelez-vous ! Rappeles-vous.… 
11 n’y « pourtant pas longtemps qu'on 


# service. des autels, la 
tranquille et paradisiaque. 11 sem- | aienle allait finir... ee re * + 
; n ) armes, et la culture x 
vf mg “ 2 are er A mens | (Gestes. } rs champs, “érux, gladium et svs- | Au commissariat de police : 
in et rare : où l'on subissait à la |, Elle lui ouvrit les bras, et, dans son | trum,” ls croix, l'épée et la charrue. |  —Votre belle-mère s'est jetée Ai 
dans y extase, dans une ivres- transport de tendre joie, son visage | C'est qu'en effet, toutes. les autres | la fenêtre, et vous n'avez rien fait 
ds dé vivts, PMtatenent de la gai. | i28tantanement fut illuminé et ehangé. | professions, même les plus exaltées, | pour la re 
son et Venchantesent de l'heuro,-—dé |, Auimportaient ls longue route of | ne sont en définitive qu'un serrage | —Pardon, je suis descendu dans 
la belle apaisée du soir. ; [les rebuffades des autres, puisqu'elle | plus ou moins déguisé, un asservisse- | 11 rue pour a rattraper, maiselle y 
Proches on lointaines, les forêts de 1 *"%it l'amour de ce tout petit Plus | ment, tandis que le service de Dieu, | était arrivée, 
hôtres s'étagomient; tohjours fratohos | 4 7ides de souffrances À présent, | le sesrice de.is patrie, le servis. du L 
et pareilles, depuis les sommets voi- | lu de soupirs de fatigue ; un souxire | so] fécond est une profbesion libre et 
pra à don bas, j D avait urée, Et sans doute | noble qui n’a d’entraves que le devoir | Entre créansier et débiteur : 
régions réades des « ayant déviné ms pitié, elle tonrua les | et la loi, ce qui est 16 plus hañte ex-| —Monsieur, demande le penis, 
ones tds eux. Âv-d ous, la dom N peser Linge pression de la liberté, Dane bien savoir quand vous me 
vibes, ue je l'âvais bien vu, ce , AVEC psy 
er d rio tenait mn sus, . air de me dire : Narozson Lacaxprs —Par exemple ! s'écrie D'rE vous 
gétnis comme des oarbeilles de gran —Regarde un pou s'il est adorable ———— pouves vous flsiter d'être joli 


des quenouilles violettes, d'amouret | °* #i j'ai droit d'en être fière 1 Répète curieux, vous | 
? 


4 Pr dtlan. | °n00re maintenant que je suis à plain- 
rome 04 49 je ne ouis quelle plan” | 4 sas un ptit fils sol que Je mien. 


PENSEE 


Et 


Calino et le genre descriptif 


ramassant ; : 
blanches. Et au bord de la route, tout mage”. putes 'aussd, dul + Vous aves regardé lo ciel, du-| euins qui ventre‘ d'on voyage en 
de quite commengals ua sol exquis | Lau du alosher, commença de toinber | rent les bles nuit, quand des mil-| Afique vou faire À quelqu us une 
feutré de ces lichens et de ces mous- l' TA À a us en l'en-| lions d'astres y brillent ; vous avez description su pays. 
ses qui ne croissent que dans les tendant, s'arrêta pour se signer et, admiré ces feux du firmament qui ver-| commence-t-il, une 
lieux longuement tranquilles ; un sol bas l'exprotsion he inclinée | ‘°2t, dans la paix des soirs, une lu- immense forêt obil n'y aurait pas 
qui semblait vieux comme le monde— dune le fosse. à tla Toi naïve et | mière sereiné sur l'univers qui dort ; arbres... 
et que l’on voyait fuir et se profond rés« md ui ne bron- | "ous aves prêté l'oreille aux voix quil L 
sous la voûte mystérieuse des hôtres, de ni pre la "ions ni devant | descendent d'en haut, pour nous révé- “+ 
sous la forêt aux puissantes ramures Let ler Les secrets des mondes. Or, dites- Convewations à bâtons rompus. 
grises. On sentait que, depuis jes moi, quelle msin s allumé tous ces —Oui, monsieur, je hais les choses 
origines, des pâtres seuls et des trou- Ok ! alors, dans la paix de ce lieu | flambesux et les soutient toujours poussées aux extrémités. 
ae qu dû og Rai dé- | perdu qui, au milieu Pre y Pod nr er espaces gen rer 
et ix des temps anciens }m endormir e flamme de sortir ur Or- 
plenaent LA dou sur tout ce pays | cule d'été, moi, l'éternel emtant, venu | hite, de s'écarter de leurs routes certai. | —L®# 0078 aux pieds par exemple | 
RE là pour un sen soir parmi ces si mples nes, de se heutrer les uns contre les - 
par une anamolie bien étran- | et ces immobiles, j'eus envie de m'hu-| autres et de vomir sur notre terre leurs Fa te. 

g : qui vivent dans | milier et de dire : re es . Lu Us46 rou 

tels édens ne savent les ren-| ils se promènen ujours N 
dre ni les voir—et la ville Aou Pie DIE on Pr borne vieille, vers les mêmes chemins f Pourquni Youloir guérir un rhume seus Bau 


° Lrecite pour mon repos une prière, car 
de nous deux, va, c'est bien moi le 
plus misérable, infiniment... 


quatorze heures. 


ie 
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Nos lecteurs, en allant acheter un 
article annoncé dans les colonnes de 
. [notre journal, devraient dire au mar- 
chand : “ J'ai vu votre annonce 
dans “ l'Ouest Canadien. ” Cela vous 
donners peu de peine, et nous rendra 
ua sor vice précieux, 


ke 
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visibles. 
Quand, de loin,nous entendons des 
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